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La réclame pour les théâtres

Malgré le p(eU d'esp,ýee à notre disposi-
tion, nou.s croyons devoir emprunter au
Courrier du Canada, du 2 du courant, une
leçon aussi bien appliquée que bien méritée,
au sujet des réclames que p!tusicuirs de nos
journaux ne se fort pas scrupule de faire
Mou se' cri faveur (le pièces de thiéàtre plus
ou moins condamnables.

Voici comnîet s'exprime le Courrier à
propos de ces réclames:

C'est une a mbi tion malsaine et une oeuvre
démoralisatrice. iDe nos jour-s moins que
jamais le théâtre n'est 'école des moeurs, et
le rép)ertoire contemporain de la scène
française en particulier, ne donne que trop
de prise aux justes censures de la religion
et de la morale.

La Damne auxr Camélias, il'Alexandro Du-
M~as fils, est précisément l'une (les pièces les
Myoins recommandables, du théâtre moderne.
File a cii un succè's (le scandale. Tir-ée d'un
lroman à l'index, comm,. tous les romans
dI'Alextitidre Duamas père et fils, lie ne
dément pas :on or-igine et ne peut que faus-
5cer le jugement et gâter le (cSur.

Nous aippelons l'attention (le l'Electeur
tir l'inconvénient et le danger (le publier

des réclames en faveur ''ouvres missi mal-
k Saines. Vous dites à vos lecteur-s que ma-

daine IIading a créé une MNarguerite plus
POS~sionnée, plus sympathique que celle de
' Sui-ah Bernhardt. Or, cette Marguerite dii
dramat urge est une femme Perdue', une
bé hroïr1 dii demi-monde.

La responsabilité des auteurs dramiati-
quet contemporains esýt terribWe et lourde.
Celle dc a p>resse com plaisant,, qui applaudit
"t recominande leurs créations n'est pas
tnO~ins redoutable.

L'Electeur n'est pas le seul journal qui
lnQflque de scrupule sous ce rapport. Quel-

k~ques-uns de nos confrères de Montréal ne
"'nt pas, eux non plus, assez sévères. Nous
4 eOil lu dans le Monde et d.ans la Presse
de$ eorrespondances de New-York où l'on
Portait aux nues des comédies extrême-
1nent scabreuses.

X011Ls conjurons tous nos confrères, sans
distinctio d- partis, de veiller sur ces ré-
elumes pernicieusçes4. Ce n'est-pas la mal-

'V?'lIance ni le désir de poser au purita-
Iiiequi nous fait écrire ces lignes. Mais

on8 Sommes convaincu que les mauvais

livrs et les mauvaises pièces comptent
parmi les agents les plus actif's de la déca-
dence sociale, et nous souhaiterions ardeni-
ment voir notre société canadienne se garer
de ces écueils.
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Changements ecclésiastiques dans l'archi-
diocèse de Québec en 1888.

CURÉS.
Le rév. M. J.-Octive Soucy, du Collège

(le Ste Annp, à la cure de St-Roch des Aul-
flots.

Le rév. M. Placide E. Beaudet, de la cure
de St- Vélix du Ca[ý-Rouge à celle de K.tmou-
raska.

Le rév. Mi. Joseph Mnqide la cure do
St-Cajétan d'A rmagh, à celle de l'Ange-Gar-
dieul.

Le rév. M. A.-Ovide Godini, du vicariat
du auibourg St-Jean, ià la cui e do 'sea
G rues.

Lýý rév. M. Ferdinand Garncau. de la cure
de St-H1euthè-e. à celle de Beaunmont.

Lu~ rév. M. L. Alftred Pàquet à la cure du
Ste-ileniédi uc.

Le î'év. MI. Fis.-Xav. Faguy, à la cure de
N. 1). de Québcc.

Le rév. NI. Benýjamin Dionne, dii vicariat,
de St-Charles de Belîtchasse, à la cure de
St-Cajetau d'Armnagh.

Le rév. M. J. EuAe Breton, à la cure do
St-Côrnie de Kennec.

Le -év. Nf. Odilon Niarois,. à la cur' de
St-Fél ix du Cap-«Rouge.

Le rév. M. Geoî-ge-T:- Pelletier, dii vica-
riat de St-Alexandie, àL la cure de St-Néee0
de I3ellechase.

Le iév. M, Thomas Lauzé, de la mission
tie Bctsiamitz, à la cure de Ste-Germaine.

Le i év. M. F. Bé gin, du Collège de Ste-
Annu, à la cure de S-Eleuthère.

VICAIRES
Le rév M. F..L. Pelletier, nu vics-riat

des Grondines.
Le rév. M. Alfred Boissinot, du vicariat

de St-Jobeph deBeauce a celui de -Cl
lix te de Somerset.

Le rèv. M. Joseph-llono-é Fréchette, du
vicariat de St-iRaymond à celui de Lotbi-
niere.

Le rév. M. F. Boutin, au vicariat de St-
David de Lau berivière.

Le rév. M. Maxime Fillion au vicariat de
St-André.

Le rév. M. Ant.-Auguste Fortin, du viça-
riat de St.Ambroise à celui de SL.iRoch de
Québec.
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